
 

 

Les nouvelles du Programme LIFE 
 

Dans les Nouvelles du Programme LIFE n° 21 (mars 2023), nous avons présenté les 
différents rôles écologiques d’une haie.  

Les haies et leur implantation ou gestion s’inscrivent dans l’ACTION C.6 du programme 
LIFE STEMMA ATHOS, mais cette action C.6 a de multiples facettes, dont l’une s’intitule partage 
d’expériences en agriculture biologique dans le cadre d'un système d'agroforesterie appliqué dans 
une zone Natura 2000. 

Les haies créent des corridors biologiques, qui sont des passages dans lesquels la vie circule. 
En période de réchauffement climatique et de déclin de la biodiversité, ces corridors ombragés sont 
d’autant plus importants, car ils entourent les parcelles agricoles d’une zone plus fraîche qui s’avère 
indispensable pour le repos et la reproduction des divers êtres vivants qui ne sauraient pas résister 
aux températures élevés des parcelles à faible couvert de sol. 

Mais il existe bien d’autres corridors biologiques. Un sol enherbé, comme sur les photos ci-
dessous entre les rangs de vignes, représente tout autant un couloir où la vie circule. 

  
A l’instar des haies, les cultures deviennent ainsi une zone riche en biodiversité. Les 

floraisons attirent les butineurs et pollinisateurs ; cependant, bien au-delà de la seule ressource 
alimentaire, le couvert herbacé est un abri pour une faune 
auxiliaire riche et diversifiée. 

Plus tard en saison, cette végétation se fane, les fleurs se 
font rares, mais ce couvert reste tout aussi utile pour le sol, car 
c’est une vraie couverture jouant un rôle à la fois de parasol et 
d’isolant thermique. 

Tout au long du printemps et de l’été, nous avons pu 
observer que ces rangées enherbées sont de vrais couloirs de 
circulation, un peu comme des haies en miniature pour la faune de 
petite taille, reliant entre eux les espaces cultivés et les espaces 
naturels, tels que la forêt, les bosquets et les haies. 
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Sans aller jusqu’à identifier les espèces, voici quelques belles photos, montrant la biodiversité 
floristique et faunistique d’un interrang de vigne. Ne nous demandons pas forcément si telle ou telle espèce 
est rare, protégée, dite d’ « intérêt communautaire », mais soyons simplement dans l’émerveillement 
devant cette beauté de la création, cette profusion de formes, de bourdonnements et de couleurs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En agriculture biologique on utilise couramment le labour pour lutter contre l’herbe, afin qu’elle ne 
concurrence pas la vigne, mais sur un sol labouré, toute cette vie ne pourrait pas s’épanouir dans nos 
vignes… et encore ! Ces photos ne montrent que ce qui est visible à l’œil nu. Avant tout geste agricole, 
nous devons nous demander quelles en sont les conséquences sur la vie qui nous entoure. 

Face à toute cette beauté, face à toute cette fragilité, nous sentons notre immense responsabilité vis-
à-vis de la création. Le Seigneur nous a confié cette terre afin de conduire tous ses habitants – y compris 
les plus petits – à chanter la gloire de Dieu. Et nous Lui demandons de nous inspirer les techniques 
culturales les plus respectueuses de la vie qui nous entoure. 


